
André Fafard, résidant sur la rue xxxx à Legardeur, ressent déjà les effets néfastes du

dépotoir de Lachenaie avec ses odeures nauséabondes. Le vent venant de l’ouest souffle

dans notre direction à 80% du temps. 

Lorsque j’ai appris l’ampleur du nouveau projet, la première chose qui m’est venue à

l’esprit c’est de vendre la maison et d’aller habiter ailleurs; Il n’est pas question que je

respire 24hrs/24 ces gazs polluants et surtout très malodorants. Mais ça n’a aucun bon

sens que d’implanter un des plus gros dépotoirs si près de tant d’habitant! Ces méga

dépotoirs devraient être beaucoup plus éloignés et isolés de la population afin de ne pas

déranger les gens. Oui, cela signifie peut-être des dollars de plus mais peut-on quantifier

en dollars la qualité de l’air que l’on respire??? Les gens qui sont pour ce projet

n’habitent sûrement pas dans notre région.

Mais à bien y penser, enfouir les déchets de la sorte n’est pas la solution. Ce qu’il faut,

c’est obliger les gens à recycler au maximum afin qu’il y ait un minimun de déchets

irrécupérables à enfouir. Il faut sensibiliser les gens et leur faire prendre conscience que

s’ils ne font rien, leurs enfants n’auront pas droit à une retraite dorée de qualité mais

plutôt à un univers gris où ça sent mauvais et où tous doivent prendre une médication

pour contrer les maladies respiratoires et autres…

L’être humain avec son insatiable goût du pouvoir est rendu presque à un point de non-

retour en matière d’environnement. Si les autres pays et provinces ne réagissent pas, il

faut nous-mêmes le faire, sans attendre après personne et mener le bal.

Il y a quelques années à peine, je ne recyclais pas du tout mes déchets. Je me disais que

ça ne donnait rien car j’étais certain qu’il n’y avait pas de volonté politique en ce sens et

que le “bac bleu” sur le coin de la rue n’était seulement que “tap à l’oeil” afin d’avoir la

conscience tranquille avec l’environnement.

Maintenant je recycle tout: papiers, cartons, plastiques, métaux et déchets de table pour le

compost. A deux personnes, nous avons en moyenne un petit sac blanc par semaine sur le

coin de la rue. Je le fais même si notre système de recyclage au Québec n’est pas parfait.

Si tout le monde agissait de la sorte, le gouvernement n’aurait pas le choix de reviser ses



méthodes et sa gestion des déchets. Évidemment, à très court terme, recycler s’avère plus

coûteux que l’enfouissement des déchets mais à plus long terme ça devient payant! Oui

c’est payant d’être une population qui prend ses responsabilités et non pas de prétendre

seulement d’avoir tous les droits. Chacun doit se prendre en main et penser à l’avenir de

ses enfants pendant qu’il est encore temps. Qui serait heureux d’avoir un enfant trop

souvent malade à cause de la piètre qualité de l’air, de l’eau et de la nourriture? Et

pourtant, c’est ce qui nous attend si nous ne réagissons pas… Mais après avoir tous et

chacun changé nos mauvaises habitudes, s’il y avait encore des gens qui tiennent

absolument à empoisonner la vie de plusieurs dizaines de milliers de personnes en

attaquant littéralement leurs cinq sens uniquement afin de s’en mettre plein les poches, ça

serait le cauchemar. Et pourtant, c’est ce qui est en train de se produire.L’absurdité à son

meilleur. (J’imagine le crieur public) “Ohé ohé ohé. Venez habiter à Repentigny,

LeGardeur, Charlemagne, Lachenaie la mégapole  des  déchets vous attend…”

Franchement les actionnaires de BFI et politiciens concernés, c’est bien amusant de se

payer la gueule des citoyens mais il y a une limite au cash qu’on peut faire en vendant la

qualité de vie de ces gens. Votre dépotoir est déjà bien trop gros, il sent déjà bien trop

mauvais et dégage des gazs que je ne veux plus respirer.

Et si seulement ce projet nous apporterait à nous la population quelque avantage que ce

soit, ça serait tant bien que mal, Mais non, tout ce qu’il nous reste c’est la montagne de

déchets avec vue sur la banlieue et ses odeurs écoeurantes.

S’il-vous-plaît, Bon Dieu, faites en sorte que je n’aie pas à vendre ma maison pour

respirer. Cela fait quand même 37 ans que je suis né à l’hôpital LeGardeur, un  12

janvier 1966 et Bon Dieu que ça sentait bon lorsque j’ai respiré pour la première fois!

André Fafard

Legardeur
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